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Dans llll Ira ·ail antérieur (r), nous avons expŒé que. Je sérum 
de cheval normal présente un laux appréciable d ' agglutinine� 
pOl.11' ]es types A, B et C de Cl. botuliinurn, taux qui augmente 
nellement au cours de· la méningo-encéphalite des équidés. Au 
momen t où œ trav ail fut exécuté, noÎ1s ne possédions pas de 
souche de Cl. botulinwn D el par conséquent, nous ne pouvions 
pas rechercher le. comportemen t de ce type antigénique dans Ja 
ménin go-encéphalite des équid és ! Les tra vaux · de W1LJ.EMS (?.), 
ceux de Bon.JA, de HER\'Ai\Z et M1cuEL (3), sur le botulisme éqüin, 
oü ces derniers aulc_tll"S prétendent avoir l.rou\.·é constamment le 
type C ; l 'op in ion de "LEsnouYRIES (!1), les public'ations de TAMBA­
REAU (5), de PmcuET (6) su ivan l l csque 1 J es la méningo-cncéphalit.e 
csl t raitée avec .succès par le sérum antigangré'neux nous ont 

inc ité ù reprendre ]a question . 
N'ayant pas réussi à isoler, dans les norpbreux prélèvements 

opérés sur des chevaux atteinb de méningo-encéphalite (sang , 
sérosité , contenu stomacal et intestinal) d'anaérobies pathogène6 
du groupe de Cl. botulinum:, nous avons pu cependant poursuivre 
ces re·ch€rches grâce à l 'obligeance du Professeur Wn .. LE.:\18, de 
BruxclJes, qui nous a aimablement en Yoyé une souche de Cl. botu­
linurn D, isolée du foie d'un cheval ·mort de ps�udo-encéphalo­
myél i t.e; cl du laboratoire de recherches de l'Afrique ,du Sud, qui 
11ous a envoyé deµx souches du même. type, les souches AA i et 
AA '.L Nous les reniercions très viyement de leurs envois. 

(1 l .'\ .-R P1ü:rnT •Cl P. Ho�::;.1. - fl11/{. Ac«1d. l "él., 194ï, T. lfr, f é\Ticr 1912, 
r- 312. 

('21 H. \\"H.LDIS. - Aclu Hio/. bclu., T. 3, P·- 353 cl 3%, 1941, el Ann. de 
Méd� \.-él'., février 1942. 

· (:3) BoT1H, Ht.11.\\:><Z, '.\ll<a;cr,. - Tf'av. lns/. Uiol. Anù11., l�H'2, p. 223, 288, 326, 
34G, ::.ll. 

('r) LEsnounni::s. - Bull. Acad. Fd., 19-iï, T. 19, p. 313. 
C}l TAi\IH.\Hf..\U. - Ci\é p:u Lt:s'r.ouYHIE!'. 
(1}) P.rl\r.UET. - Rec. Nféd. l·"é/. Ecole d'Al[ol'I, 194ï, 12:3, Gl. 
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HECHEHCllES lm CLOSTRIDllJM BOTUL11''Ul\l D. 

'I. · 1-Ùchûche du pouvoîr agglutinant" des sérarns équins sw· 
Cl. bo�ulinum D., - Nous avons éprouvé ·1/i se.mms normaux er
\'.Onstaté que le type D \se coînporfe. comme les ·types A, B et C,
c'est-à-dire, est agglnt.iné par les sén.lms de chevaux normaux à 
des taux allant dµ 1/5oe au 1/?.'Joc. Cç taux augmente légèrement 
quand on utilise des sérums de chevaux atteint�, convalescents ou 

guéris d·'cncéphalomyélit.e équine. 

Il. Recherches du. pou.voir aggliitina.nt des sérums de IJovid.és 
1w1·1nm1..x sur les types A, B, C et D. --:--- Nous. avons éprouvé· IO 

sérums de bœufs, vaehes, génisses el constaté que ·les !1 types 
sont agglutinés à des .taux allant dµ 1/10oe. ati 1/ 1.000'\ le type: C 
})lus fortement agglutiné que ks autres, le type D à des taux corn:. 
para.hies ù ceux des t.)1pes A et B. Ces résultats confirment ceux 
de ScnoENIIOLz et MAYER (1925). 

III. Rechercihes sur les cm:actères biochirniqnçs des types A, lJ,
C ei D. - Nous avons étudié les produits dè métabolisme du 
bo�illon\1. F. glucosé à 1 / 1'00 des quatre types de C( botu.ti.nwn.
Ces recherch es sont résumées dans le tableau ci�dessous. · 

. '· A:çétyl 
Types Souches XIP Anli'ncs ·AJdé- C 't ne Ale ol 1 1 1 Méthyl SH2 Tvpe fermenl . .airo · ' 

\'Olati)i" h"'llei; 
.c 0 0 ni 0 .J 

J Carbin. 
-- 11---· 1-- -- -- --- --- -- --- ___ , ______ _ 

A Colle�. 0, O:J4 person. + trncc,.: + . + 0 + + · formo-ac.•lto-bniyro-
. lactjque 

-- --- -:-- --:1 -- � -- -- --·- ---------

.t\ Legroux 0, 08V + o O O O . O + acrlo-butyr.o-lac. 
--11--- -·- --- -- -- ---_. _._, -- ---------

n Colle-e. 0 OGP ·+
' 

pers�n. ' !.race� + + 
l 

0 0 + 
' . 

ac'ét.o-b11fyro-lact. 

-- ---· -- --- -- ---- -- --- --------
\ .  . ' . 

H �e_g1·u11x 0, Oi 4 + !.races o + o' o + a'cé�-lrntyro-lact. 
--11--- --.  ---·- ---'. -'- --· ---�1-· -' -------:;-

c· ÇoJIP.c.
' O.ü17 

person. · 

.'I 
+ + + 0 

� 1 

0 + acét.o·pi:opiono­

. bnt..yro-la?�i.que. 
--1--- -- --- -- ----, - ---·-- -- -

l) W�Jlems O,Olî + + 0 + 0 � + .ac�to�buty ro-:-lact.
' 

--. -- --- --
I 

J). Mr. Sud 0,010 + 0 0 + 0 0 + acélo-hutyro-lact. 
1 • ' � 

. On voit par .là qüe Jes 4 typ�s 80�1t essentiellement. des fer.menls
acéto�butyro-lactiques; � pouv�nt .d�mper acèessoirement. de· l'acidé · 

. . ' :  .\ . ' ' . ,, . .  
fo'r�nique (types A et B, une souche de chaque) et. de l'acide pro-· 
i:iioniquc (Îype q.· Les'aut.l·es prù'dûits. aê métabolisme sont1 SH�, 
Nli3 et ·des amines volatiles, prodùits pat" toutes les· souches� et 
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irrégulièrement : aldéhyde·s, cétones, alcools et a.cétylméthylcar­
hinol. Aucune souche ne donne de l'indol. 

Ainsi, les souches WILLEMS et Afrique de Cl. bohilinuni D sont 
dans !'.ensemble du même t.ypc biochimique · que· les souches de 
types A, B et C. 

IV. Etude du pou11oi'l' pathogène de Cl. botulinu.ni D. � L'in-. 
jcctio11 de o, r cm3 de cullurc· de !i8 heures en bouillon V. F. 
glucosé, dans le nrnsdc du cobaye, lue celui-ci en :� jours. A 
J ' autopsie , on remarque un certain degré de congestion œdéma­
lcuse 

·
au membre infecté, une grosse adénopathie de l 'aine corres­

pondan te, mais pas de sérosité et pê!s de rnyolyse. La reprise du 
germe est négative . L'injection de o, 1 cm:1 de toxine ce{ltrifugée 
tue le cobaye en 5 heures . L'abdomen est ballonné, mais ne 

contien t pas de sérosité. Léger œdème sous-cutané local. 

L'injection des mi crobes correspondants, lavés 5 fois lue Je 
co�aye en 7 heures ,  en reproduisant le même tableau nécrop­
siq:ue : abdomen ballonn é, estomac et intestin fortement météo­
ri5és , adénopathie inguinale monolalérale. La reprise du germe 
est négative . 

La souris est tuée en 15 heures par l 'injection · de 0,001 cm3 de 
loxine filtrée ; elle présente un œdème g.élat.ineux local. 

La toxine de 8 jours filtrée produit Je m ême résultat sur 
cobaye et souris avec météorisme abdominal par pàralysie. intes­
tinale. 

On peut conclure de ces raits que· la ·souche "'.illems de Cl. botu,­
linum. D secrète une toxine active paral·ysant les .viscères avant de
tuer.l'animal, mais fait absolu men L i1 1 atlend _u ·et. contraire aux 
données classiques , le� corps microbiens lavés G fob et pratique­
ment dépourvus de toxine libre, sont aussi 1 oxiques que les ·cul­
tures ou que la toxine.eJ.le..:même. Cette toxine filtrée ll'est neu tra­
lisée par aucune dose de sérum antibotulique A €t B, ni par le 
sé1:·um arili Cl. septicu.rn, ni par le sér'um anti-œd.eml/.liens. 

Discussion. - Les souches étiquetées C lostridium D provoquent 
bie�1, d ' après les traYaux çles auteurs Sud-Africains et de WILLEMS 

. un syndrome nèuro-paralytique du cheval très· semblable à ce 
qu'il est convenu de nommer botulisme équin . Les souches se 

comportent par leurs caractères biochimiques, sérologique� et 
palhogéniques, comme un Cl. botulinum vrai ; toutefois, 

1° la toxine n'est pas neutralisée par Jes sérums anti A et anti B,
ni par le sérum an tigangréne'ux. 

· 
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2° Les corps microbiens lavés sont toxiques par eux-mêmes, en 
dehors de toute 'fuultiplication in situ. 

.. 

En Espagne, le botulisme équin, bien étudié par BoTIJA, 1-lEn­
NANZ ; 1-IERNANZ et MIGUEL est produit par le. type C. En France, 
dans les pseudo-encéphalomyélites d€s �quidésj ou encore ménin­
goenc.éphalites des équidés, on n'a pa� trouvé de C{. botu,linum, 
mais les sérums des chevaux atteints agglutinent plu.s .fortement 
]es types A, B, C et D .que les sérums normaux. Le syndrome est 
souvent amélioré ou guéri par Je sérum antigangréneux poly­
valent -de l'Institut Pasteur, el LESBOUYRIES. a isolé dans la moelle. 
osseuse� tantôt :w. pewfringe_ns, tantôt Cl. s.epticum. 

Il semble donc que le syndrome étiqueté' méningoencéphalite 
de.s équidés ou encore pseudo-encéphalomyélite des équidés 

, gro_upe diverses malad1es : botulisme équin du type ID en Belgique, 
botulisme équin du type C en Espagne, et syndr9me d'étiolog-ie 
inconnue en France. 

Conclusions. - Les souches étiquetées Clostridiu_m botulinum D 
par WILLEMS 'et pai· les 'auteurs de l'Afrique du Sud, s� compor­
tent dans l'ensemble comme d'a.uthentiques germes bo't.uliques, 
�auf que les corps mic\Qbiens lavés ·sont t.oxiqües par eùx-mêmes, 
et que les cùltures pr,ovoquent un gros Œdème local. 

Ce type n'a. pas été isolé· ·dans· l' encéphalomyélite équine _en 
France.. 

· 

(Institut Pasteur). 




